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Test statique Test dynamique
Valeur insuffisante Rupture

6. Tête d’Alouette étrangleuse

Dans le sens de traction A, sa résistance résiduelle est inférieure à 
50%.

Commentaires :
 - résistance majoritairement inférieure au minimum demandé pour le 

point de connexion permet sous certaines conditions de réaliser un 
bon amarrage ;

 - utile pour maintenir un point de connexion en position, un couplage 
sur un 2ème point de connexion permet de réaliser un amarrage 
fiable ;

 - coupler 2 têtes d’alouettes étrangleuses avec un répartiteur permet 
éventuellement de réaliser un amarrage simple ;

Une corde connectée sur une tête d’alouette étrangleuse autour d’une structure 
anguleuse n’est pas considérée comme un amarrage simple, car ce dispositif ne 
garantit pas la résistance minimum requise par le DPMC. Son utilisation se limite au 
positionnement pour éviter le glissement sur son support d’un amarrage simple ou 
irréprochable

Attention Danger

© PROFIL

XIV. Nœuds Autobloquants
Très employés par les Arboristes Grimpeurs pour progresser et se positionner dans les arbres, ils sont ex-

perts dans ce domaine. Le DPMC reprend les nœuds recommandés par cette profession sur la base des 
informations du « Mémento de l’Arboriste » C Ambiehl, A Gourmaud et F Salvatoni aux éditions « Naturalia 
Publications ».
Au delà des informations sur les performances des autobloquants, la lecture de cet ouvrage est recomman-
dée aux cordistes curieux de découvrir un métier et ses techniques de cordes originales.

Léger et très souvent utilisés par les cordistes dans diverses applications, les autobloquants remplacent 
parfois avantageusement un bloqueur. Ils peuvent être utilisés en technique de réchappe pour l’auto-assu-
rance du cordiste.
Réalisés avec un anneau de cordelette ou une élingue de corde à deux épissures (estrope) d’un diamètre 
de 6 mm minimum jusqu’à celui de la corde. La qualité du blocage de chaque nœud dépend du nombre de 
tour qui peut être variable en fonction de la texture et du diamètre des cordes et cordelettes.

Les autobloquants réalisés avec une sangle demandent une attention particulière 
pour garantir le blocage en toute circonstance.
On retiendra qu’il est préférable d’avoir un matériel dédié à cette usage et de le véri-
fier après chaque utilisation.

1. Prusik

2. Machard

Réalisé avec une élingue de corde à deux épissures ou un anneau de corde-
lette d’un diamètre inférieur à celui de la corde.
Le plus connu, il bloque dans les 2 sens mais est très difficile à dénouer 
après avoir été sollicité.

Réalisé avec un anneau de cordelette de diamètre inférieur à celui de la 
corde.
C’est la base de construction du Macahard Tressé.
Il bloque dans un seul sens et son temps de réponse est un peu long.
Facile à faire et à débloquer

Attention
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3. Machard Français

4. Machard Tressé

5. Valdotain Tressé

Réalisé avec un anneau de cordelette de diamètre inférieur à celui de la 
corde.
Il bloque dans un seul sens et son temps de réponse est un peu long.
Facile à faire et à débloquer, il est moins résistant que le Machard.

Réalisé avec un anneau de cordelette de diamètre inférieur à celui de la 
corde.
Il bloque dans un seul sens et son temps de réponse est un peu long.
Facile à faire et à débloquer, il est moins résistant que le Machard.

Réalisé avec une élingue de corde à deux épissures d’un diamètre proche 
de celui de la corde.  
Identique au Machard Tressé mais réalisé avec un seul brin.
Il bloque dans un seul sens et son temps de réponse est très long.
Très facile à débloquer, au serrage il n’abime pas le support.

6. Blake, Distel et Tautline
Nœuds d’experts.
Réalisés avec une élingue à deux épissures du même diamètre que la corde.  
Nœuds complexes à réaliser, il est possible de les confectionner avec une extrémité de la corde.
Ils bloquent dans un seul sens dès qu’ils sont dissymétriques.

© Antoine HEIL
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XV. Utilisation  des informations 
contenues dans ce guide

Équiper des accès et des postes de travail sur cordes est un savoir-faire qui nécessite d’adapter en perma-
nence les techniques aux situations rencontrées après l’analyse préalable des risques de l’intervention.

Les aptitudes physiques et psychologiques nécessaires pour équiper et travailler en sécurité sur cordes 
dans le cadre défini par l’entreprise, exigent des capacités et compétences acquises par l’apprentissage et 
l’expérience.

1. Maitrise des compétences pour équiper un dispositif d’accès et de 
travail sur cordes

a. Les compétences clefs du technicien cordiste

Pour être technicien cordiste, deux blocs de compétences sont à acquérir : 
1. un bloc de compétences clefs de techniques de cordes communes à tous les secteurs d’activités ;
2. un bloc de compétences spécifiques en techniques professionnelles du bâtiment ou des travaux 
publics ou de l’industrie… ;

Le cœur de compétence est la maitrise des techniques de cordes condition sine qua non de l’exercice du 
métier. 

b. La formation du technicien cordiste

Une formation cordiste est obligatoire avant de travailler sur cordes.
Pour équiper et travailler efficacement en sécurité, tout technicien cordiste doit avoir suivi une formation 
qui intègre les thématiques suivantes :

 ▶ Analyse et évaluation de la faisabilité de l’intervention en prenant en compte l’analyse de risques 
préalables de l’entreprise (risques propres, importés et exportés) – Compréhension des documents de 
sécurité

 ▶ EPI : connaissance, utilisation et vérification 
 ▶ Réglementation des travaux en hauteur et des travaux sur cordes
 ▶ Techniques de progression
 ▶ Techniques d’équipement dans les différents secteurs d’activités,  bâtiment, Travaux Publics, Industrie, 

etc.
 ▶ Techniques d’évacuation/mise en sécurité
 ▶ Levage et déplacement de charges 
 ▶ Premier secours au travail

L’actualisation des compétences est également obligatoire.

Les EPI du cordiste sont à minima conformes aux normes européennes en vigueur et sont utilisés suivant 
les consignes décrites dans la notice du fabricant.
Par ailleurs, trois normes européennes encadrent l’utilisation et le contrôle des EPI contre les chutes de 
hauteur : EN 12 841, EN363 et EN 365. Le matériel doit entre autre être contrôlé par une personne habili-
tée au minimum une fois par an et les enregistrements sont à conserver.
En fonction de la configuration des lieux et des problématiques spécifiques aux interventions, du matériel 
associé ou différents types d’EPI peuvent être utilisés en plus ou en remplacement de l’équipement de 
base.

Ces règles sont détaillées dans les « 10 COMMANDEMENTS DU CORDISTE » et dans le « GUIDE EUROPEEN 
DES BONNES PRATIQUES DU TECHNICIEN CORDISTE EN TRAVAUX SUR CORDES ».
Elles ne se substituent pas aux obligations légales et à l’analyse préalable des risques de l’intervention 
qui doit prendre en compte les risques propres aux accès sur cordes, les risques spécifiques des tâches à 
réaliser et les risques particuliers de l’environnement de travail.

c. Le matériel du cordiste

d. Règles et obligations du technicien cordiste

Avoir une attitude professionnelle, c’est respecter en toutes circonstances les règles établies pour la sécuri-
té du cordiste, mais également pour promouvoir le professionnalisme des travaux sur cordes afin d’asseoir 
la légitimité du métier dans les différents secteurs d’activités, Travaux Publics, Bâtiment, Industrie, Net-
toyage, Événementiel, etc.

1.  Réaliser des amarrages suivant les règles de l’art ;
2.  Une corde dans le vide est toujours amarrée de façon « irréprochable » ;
3.  L’intégrité des cordes est préservée dans tous les cas ;
4.  Il y a systématiquement une sécurité aux extrémités libres de chacune des cordes (un nœud d’arrêt, 
épissure, etc.) ;
5.  Pour installer ses cordes, le cordiste doit toujours être connecté à un dispositif antichute ou de retenue 
dès qu’il est exposé à un risque de chute libre ;
6.  Équiper les accès et les postes de travail, pour qu’ils soient toujours accessibles, sécurisés et lisibles ;
7.  Évoluer en sécurité sur le système de progression (maintien au travail) et sur le système antichute indé-
pendamment de l’un et de l’autre ;
8.  Rester en contact permanent (visuel ou verbal) et toujours être en mesure de se porter secours mutuel-
lement le plus rapidement possible ;
9.  Avoir une attitude professionnelle et respecter en toutes circonstances les règles de bonnes pratiques 
définies par la profession ;
10. Faire valoir son droit de retrait en cas de risque majeur ;

• Adopter les règles comportementales professionnelles

• Respecter les règles techniques et comportementales d’équipement et de travail

• Adapter des méthodes d’intervention et son comportement à l’environnement de travail.

Prendre en compte l’analyse des risques préalable de l’entreprise d’après les risques propres aux accès sur 
cordes, les risques internes (importés) liés à la tâche à réaliser et les risques externes (exportés) aux postes 
de travail.
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XVI. Conclusion

Employer avec discernement les nœuds et les amarrages de cordes référencés dans ce guide permettent 
d’équiper en sécurité des accès et des postes de travail sûrs dans tous les secteurs d’activités, T.P., Bâti-

ment, Industrie, Nettoyage, Événementiel, etc... Cependant, afin d’assurer la sûreté des interventions sur 
cordes, les règles techniques et comportementales professionnelles sont à respecter scrupuleusement.
Cet outil d’aide à l’attention des cordistes, de leurs employeurs et des préventeurs, n’aborde pas toutes les 
problématiques d’équipement. Les méthodes et bonnes pratiques pour équiper en travaux sur cordes sont 
décrites dans un second guide (en cours de rédaction en octobre 2012).

© APLOMB




